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Young Europeans without general secondary school leaving qualifications 
The consequences of dropping out of school without leaving qualifications for young peoples’ career perspectives are severe. 
Wherever a meritocratic system and professionalisation of typical jobs mean that formal qualifications are decisive for an 
individual’s career, the lack of a minimum school leaving qualification has extremely negative effects on further career 
possibilities. In order to examine this question on an European level, various countries with differing political structures and 
geographic locations, welfare state traditions and centralist-federalist organisation were selected: France as a centralist, 
western European country, Hungary as a formerly communist country, which started its process of transformation relatively early 
on, Sweden as the prototype of the Scandinavian welfare state and Germany as a federalist, western European country after 
reunification. There are large regional differences in the examined countries with regard to the “failure rate” in compulsory 
school education. In a national comparison, there are repeated patterns of regional inequality and comparable influential factors 
on regional inequality. These influential factors range from “individual” factors, such as sex, social origins and national/ethnic 
minorities, through to “structural” factors, such as the school system itself or the economic situation within the country. In 
addition to this, there may be synergy/ accumulative effects through a combination of individual and structural influential factors. 
Regional inequality with regard to the school success still exist in the examined countries. The influential factors are also subject 
to change. It remains true, however, that these problem groups - which have grown in Germany in the past few years - deserve 
more attention than they have received. The approaches to explaining regional inequality in the school system must also be 
reconsidered, as the regional distributions of “winners” and “losers” is not complementary. 
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Les jeunes sans diplôme de formation générale en Europe --- Les disparités régionales d’un problème 
tabou 
Les conséquences de l’interruption des etudes (drop-outs), voire l’abandon de la scolarité sans diplôme sont graves pour la 
suite du cursus professionnel d’un jeune. Là où les diplômes de fin d’études formels sont si décisifs pour la carrière 
professionnelle d’un individu, du fait de la “méritocratisation” ainsi que de la professionnalisation des métiers, un manque de 
diplômes de qualification minimums a des conséquences particulièrement négatives sur toutes les autres possibilities d’accès à 
la vie professionnelle. Dans le cadre de l’Europe, divers pays présentant une situation differente par rapport à la politique et la 
géographie, la tradition d’Etat providence et l’organisation centralisée ou fédéraliste ont été sélectionnés : la France comme 
pays centralisé d’Europe occidentale, la Hongrie comme pays autrefois communiste qui est déjà entré de manière précoce dans 
le processus de transformation, la Suède en tant que prototype de l’Etat providence scandinave et l’Allemagne après sa 
réunification comme pays d’Europe occidentale fédéraliste. En ce qui concerne les “taux d’échec” dans le cursus scolaire 
obligatoire, il existe de grandes differences régionales à l’intérieur des pays étudiés. Dans une comparaison au niveau national, 
des modèles récurrents de disparité régionale et des facteurs d’influence comparables peuvent être identifiés. Ces facteurs 
d’influence vont de facteurs “individuels” comme le sexe, l’origine sociale et l’appartenance à une minorité nationale/ethnique à 
des facteurs “structurels” comme la qualité du système scolaire ou la situation économique du pays. En outre, des effets 
synergiques voire cumulés peuvent découler d’une association de facteurs d’influence individuals et structurels. Les disparités 
régionales concernant la réussite scolaire existent comme avant dans tous les pays étudiés. De même, les facteurs d’influence 
peuvent être assujettis à un tournant politique ou économique. Il faut cependant affirmer que ces groupes de problèmes, qui 
sont devenus plus importants en Allemagne au cours des dernières années, méritent plus d’attention qu’auparavant. Les 
ébauches d’explication au sujet des disparités régionales dans le système scolaire doivent être étudiées sérieusement car le 
partage régional des “gagnants” et des “perdants” n’est pas complémentaire. 
 
 
 


